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14 kilogrammes dOappareils E+E traitZs par hab itant

14 kilogrammes dOappareils E+E

traitZs par habitant

LOagmentation de la quantitZ dOappareils Zlectriques Les chiffres du tableau 1 sont reprZsentZs graphique-
ou Zlectroniques (Cappareils E+EE) traitZs en Suisse ment dans la bgure 1. Celle-ci met en Zvidence |10¢fket
sOest IZgerement inchie en 2007 (+8% par rapport ©  considZrable de |Qintroduction de la taxe anticipZe de
+20% en 2006; cf. tab. 1); elle reste cependant subs- recyclage (TAR) sur les petits appareils Zlectriques, les
tantielle. Le nombre dOenteprises de rZcupZration etles  gros ZlectromZnagers et les appareils de rZfrigZration
capacitZs de traitement sont demeurZs constants. Si la en 2003: les quantitZs reprises sont en constante aug-
quantitZ dOappaeils Zlectroniques rZcupZrZs (groupes mentation, toutes catZgories dOappaeils confondues.
dDappareilsSWICO) nDa que faiblement crz, IDaugmenta- Globalement, les quantitZs ont ainsi triplZ au cours des
tion observZe pour les appareils Zlectriqgues SENS est  cing dernisres annZes. Avec plus de 14kg dOappaeils
de nouveau remarquable. Il nOest pas possible dOinter E+E traitZs par habitant et par an, la Suisse occupe tou-
prZter ces rZsultats de manisr e concluante en raison de  jours le premier rang europZen.

la multitude des facteurs dOinRuence impliquZs.

Tab. 1 QuantitZ totale dOappareils Zlectriques ou Zlectroniques traitZs en Suisse (en tonnes)
o e 25
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1999 20 9900 6500 En tout 16 100 4000 36500
2000 20 9600 6900 En tout 19 800 2500 38800
2001 20 9600 6700 En tout 17 500 4300 38100
2002 18 5600 6400 En tout 22 300 L 300 34600
2003 27 14600 11600 5400 30200 9000 800 71600
2004 28 18146 13109 7500 33700 3568 1777 77800
2005 33 19100 11400 9300 37200 4202 3200 1880 82500
2006 34 23400 14000 10700 41800 1100 3500 4200 98700
(15300)? (100000)?
2007 34 26100 14500 12300 42500 1111 8100 2900 107511
Evolution par rapport ~ 2006
+0% +12% b5% +15% +2% +1% +131% P31% +8%

! Les quantitZs nOont pu stre inventoriZes cette annZe-I" en raison dOun changemehdans le mode de collecte des donnZes .

2 |es quantitZs de 2005 correspondent aux quantitZs traitZes en cing mois, soi t des IQintroduction de la TAR au ¥ ao#t 2005.

3 Les appareils industriels ont ZtZ inclus dans la catZgorie des appareils de rZfrigZration en 2006. Aussi ces appareils apparais-
sent-ils pour la premisre fois dans la statistique des appareils de rZfr igZration du prZsent rapport technique. Une correction
des quantitZs 2006 tenant compte de cette nouvelle catZgorie dDappareils doit stre apportZe ~ posteriori pour permettr e une
comparaison des quantitZs 2006 et 2007.
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eils E+E traitZs par
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La quantitZ de lave-linge, de lave-vaisselle, de cuisinis-
res et autres appareils de la catZgorie des gros appa-
reils Zlectriques rZcupZrZs a progressZ de 12% en
2007. Ce qui est surprenant dans cette progression,
cOest que les prix des mZtaux ont fortement augmentZ,
rendant probtable un traitement de ces appar eils Zgale-
ment hors du systeme SENS et donc non r ZtribuZ. En
effet, le revenu de la vente des matier es valorisables dZ-
passe largement les dZpenses liZes " la rZcupZration.
La quantitZ en poids des appareils de rZfrigZration, de
congZlation et de climatisation a diminuZ de 5 % par

Fig. 1 Evolution des quantitZs dOappareils traitZs en Suisse (en tonnes)
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rapport © 2006, bien que le nombre de pisces compta-
bilisZes pour la rZcupZration ait augmentZ. Il est actuel-
lement impossible dOZtablir de maniere concluante si
cette anomalie est Zventuellement liZe ~ une modibca-
tion du poids unitaire. La quantitZ dOappaeils de rZfrigZ-
ration non industriels de 13 200t correspond environ ~
celle de 2004. En 2005, les inondations avaient forte-
ment limitZ les opZrations de traitement des appareils;
en 2006, annZe de remise en Ztat des places de stoc-
kage, un pic a donc ZtZ observZ dans les quantitZs trai-
tZes. En 2007, la situation sOest ~ nouveau normdisZe.
Une diminution du nombre dOappareils de ZfrigZration,
de congZlation et de climatisation contenant des chlo-
roRuorocarbones (CFC) a ZtZ globalement observZe en
2007. La quantitZ dOappaeils contenant des hydrocar-
bures (HC) a en revanche ainsi augmentZ. Sdlevant
79 %, le taux dDappaeils munis de compresseurs ~ CFC
a diminuZ de 2,5% (cf. bg. 2). Continuant ~ baisser, le
taux dOappaeils pourvus dOun dispositif de ZfrigZration
~ absorption ammoniaque / eau a encor e atteint 6 %. La
fraction des appareils dont la mousse isolante contient
des HC, qui nDont aucun efet nZfaste sur la couche
dOozone lors de leur traitement, sOZleve ~ 246.

LOagmentation relative la plus importante a ZtZ obser-
vZe dans la catZgorie des petits appareils Zlectriques.
Bien quOune pogression de 15% ait dZj~ ZtZ co nstatZe
en 2006, I0annZe 2007 dfche derechef une croissance
" deux chif fres. Deux facteurs entrent en ligne de comp-
te: premisrement, les petits appareils Zlectriques sont
encore souvent jetZs avec les ordures mZnageres, lais-
sant une marge de progression pour le taux de coll ecte.
Deuxismement, la quantitZ des appar eils "~ rZcupZrer
augmente, car certains types dOappaeils tres deman-
dZs au cours des dernieres annZes, tels que les fours
micro-ondes, sont " pr Zsent mis au rebut. En outre,
contrairement " la TAR des autres appareils Zlectroni-



ques, la TAR pour ces catZgories dOappareils nOa ZtZ
introduite quOen 2003. Depuis 2006, les jouets, les ap-
pareils de bricolage, de jardinage et de loisirs, ainsi que
les luminaires sont Zgalement rZpertoriZs dans cette ca-
tZgorie dOappaeils par les rZcupZrateurs SENS. Les
analyses du panier-type rZgulisrement effectuZes par
SENS indiquent que les jouets reprZsentent moins de
0,5% de la catZgorie des petits appareils Zlectriques,
tandis que les luminaires et les appareils de bricolage,
de jardinage et de loisirs constituent chacun pr s de
10% de cette catZgorie.

Une augmentation nettement plus modeste a ZtZ notZe
au niveau des appareils Zlectroniques relevant du do-
maine SWICO. Dans cette catZgorie, pour laquelle une
TAR est prZlevZe depuis dix ans, la miniaturisation et
IOutilisation de matZriaux plus |Zgers, qui rZduisent le
poids de chaque appar eil rZpertoriZ, contribuent " fr ei-
ner IOaugmentation des quantitZs.

Quant aux luminaires, les quantitZs sont demeurZes
quasiment constantes bien que la rZcupZration des tu-
bes Ruorescents, des ampoules Zconomiques et autres
lampes ~ dZcharge de gaz (du type de celles utilisZes

pour IOZclairage des rues) soit kancZe par la TAR depuis
trois ans. Selon toute vraisemblance, le taux de remise
des sources lumineuses va donc encore augmenter.
Ceci est dOautant plus vrai que les ampoules Zconomi-
ques sont malheureusement encore trop souvent jetZes
aux ordures dans les mZnages ainsi que dans les entre-
prises, et rarement remises aux commerces.

La catZgorie CFractions dOappagils provenant de tiersg
comprend les appareils dZpolluZs, les mZlanges mZ-
taux-plastiques, les c%obles, les circuits imprimZs et les
cartouches de toner provenant des commerces de ma-
tZriaux usagZs, de IQindustrie et de |Qartisanat ainsi que
des fournisseurs nOadhZrant pas au systeme de ZcupZ-
ration PnancZ par la TAR.

Tous les appareils E+E qui ne bgurent pas sur les listes
de IOOREA (ordonnance sur la restitution, la reprise et
IO@Zlimination des appareils Zlectriques et Zlecmniques)
sont dZnommZs ci-apres Cappareils non soumis °
IOOREAE (cf. tab. 1 etde 1). La majoritZ de ces appareils
provient des h™pitaux, de IQindustrie et de Iartisanat.
Leurs quantitZs ont diminuZ de 30 % par rapport ~ 10an-
nZe prZcZdente.

Fig. 2 Evolution des types de Ruides frigorigenes et de gaz propulseurs sur le marchZ

des appareils hors dOusage
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Collecte des appareils:

les rZcupZrateurs gagnen t du terrain

Collecte des appareils:
les rZcupZrateurs gagnent du terrain

Les trois principales Plieres de collecte, par lesquelles
107000t dOappareilshors dOusage sont remis aux ente-
prises de rZcupZration, sont reprZsentZes ” la bgure 3.
En 2006, on observe une progression notable de la
quantitZ dDappaeils remis directement aux 34 rZcupZra-

pour les gros ZlectromZnagers et les sources lumineu-
ses. Cette tendance peut sOexpliquer par IQiense publi-
citZ rZgionale faite par les rZcupZrateurs. Cependant,
les 440 centres de collecte constituent encor e la princi-
pale Pliere de collecte.

teurs titulaires dOune licence ou " leurs ateliers de dZ-
montage; la remise directe est surtout en augmentation

Fig. 3 Taux de reprise dans les diffZrentes b lisres de collecte
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RZcupZration rigoureuse des polluants

Piles, accumulateurs et condensateurs
Les appareils hors dOusage qui apparaissent sur le mar
chZ des dZchets correspondent " la technologie de la
dernier e gZnZration dOappareils, voire des deux denie-
res gZnZrations. Ainsi, si les nouveaux appareils sont
p. ex. ZquipZs de piles ou accumulateurs contenant une
quantitZ de polluants nettement moindr e, les anciens
appareils reRst ent encore les erreurs du passZ. Face *
la multitude dOappaeils issus de fabricants et de pays
les plus divers, le personnel des entreprises de rZcupZ-
ration ne peut que dif bclement identiber la nocivitZ des
substances polluantes. Par consZquent, tous les com-
posants potentiellement nocifs doivent etre dZmontZs
et rZcupZrZs sZparZment.ll sOagit notamment des piles,
des accumulateurs et des condensateurs. En 2007, sur
les 107000t dOappareilstraitZs, 300t de piles ou accu-

Fig.4  Chiffres-clZs de la dZpollution
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mulateurs ainsi que 200t de condensateurs ont ZtZ reti-
rZes, puis recyclZes ou ZliminZes conformZment aux
exigences en matisre de rZcupZration. Cela corr espond
respectivement ~ 0,3% et 0,2% du poids total des

dZchets traitZs. Ces donnZes sont reprZsentZes " la
bgure 4, o+ IOZvolution des taux est piZsentZe annZe
apres annZe. On constate que si la quantitZ des piles et
des accumulateurs diminue, celle des condensateurs
augmente. Egalement calculZs pour chaque entreprise
~ partir de la comptabilitZ matieres, ces chif fres-clZs
constituent un important instrument pour mesur er |Ods-
cacitZ de la dZpollution. Un nombre sufbsant de don-
nZes est aujourdOhui disponible pour permette dOinter
prZter les chiffres-clZs spZcibques ~ chaque entr eprise.
Les rZsultats des tests de traitement des lots de mar-

2005 2006 2007

Poids des piles et des accumulateurs rapport!s " la quantit! d'appareils trait!s

Poids des condensateurs rapport!s " la quantit! d'appareils trait!s (hormis les app. de r!frig!ration)




RZcupZration rigour euse des polluants

chandises (Cessais batchE) elatifs aux piles, aux accu-
mulateurs et aux condensateurs, rapportZs aux dif fZ-
rentes catZgories dOappareils, sont eprZsentZs dans la
baure 5. Il sOagit des rZsultats de plus de 20 tests Zali-
sZs avec des quantitZs dOappaeils contr™|Zs en 2005 et
2006. Les quantitZs de substances polluantes rZperto-
riZes dans le cadre de ces essais dZpassent les quanti-
tZs annuelles moyennes, toutes entreprises confon-

dues. Cela sOexplique par le fait que la dZpolltion est
gZnZralement effectuZe avec plus de soin dans le cadre
de ces tests que lors de la routine habituelle. Cepen-
dant, de grands Zcarts ont Zgalement ZtZ enregistrZs au
sein des memes sZries de lots testZs, Zcarts qui sont
probablement dus " la composition tr s variable des
appareils traitZs (cf. bg. 5).

Fig. 5 Chiffres-clZs de la dZpollution issus des tests de traitement des lots
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Les chiffres indiquZs correspondent aux po urcentages en poids des piles ou accumulateurs, ou des condens ateurs retirZs
dOappareils issus de lots contr™IZs impaants en termes de quantitZ.



Huile, mZIanges HC ou CFC issus des
appareils de rZfrigZration

Depuis 2003, la part des appareils pourvus de Ruides
frigorigenes avec des HC, qui nOont aucun effet nZfaste
sur IOozone lors de leur traitement, a quintuplZ, passant
de 3% ~ 15%. La quantitZ de R uides frigorigenes r Zcu-
pZrZs nDa pourtant presque pas diminuZ au cours des
cing dernieres annZes. En revanche, la quantitZ dOhuile
inventoriZe par compresseur a continuellement rZgressZ
au cours de la meme pZriode, exceptZ en 2006 (cf. Pg. 6).
Un contr™le des installations effectuZ tous les deux ans
montrera si ces chiffres peuvent sOexpliquer par un
meilleur rendement dOaspiration des Ruides frigorigenes.
La quantitZ de gaz propulseurs rZcupZrZs " partir des
mousses isolantes lors de IOZtape Il de traitement (cf.
bg. 7) diminue constamment depuis I0an 2000, une ten-
dance qui correspond aux prZvisions. Cela sOexplique
par IQaugmentation du nombre dOappails dont la
mousse isolante contient du cyclopentane ou des HC,
dont le taux sOZlsve actuellement ~ 24%. Quant au taux
de rZcupZration moyen des CFC et des HC issus des
matZriaux dQisolation, il a baissZ de 12% et sOZleve °
60 g par kg de mousse isolante, toutes catZgories dOap-
pareils de rZfrigZration confondues. Etant donnZ que le
cyclopentane est moitiZ moins lourd que le CFC11 par
unitZ de volume, cette tendance se poursuivra jusqu®”
la quasi-disparition des mousses isolantes contenant
des CFC. DOaprs les estimations actuelles, cette situa-
tion devrait se vZriber entre 2020 et 2025.

Fig. 6 RZcupZration des CFC, des HC et de IOhuile
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Mercure et autres mZtaux lourds

Le mercure contenu dans les appareils E+E provient
principalement des anciennes gZnZrations dOappaeils
(des dernisres dZcennies). Les sources de mercure et
les quantitZs rZcupZrZes sont reprZsentZes dans le ta-
bleau 2. La technologie employZe pour les interrupteurs
"~ mer cure dOanciens lave-linge et congZlateurs-cofres,
qui sont encore rZcupZrZs, nOest plus appliquZe depuis
longtemps.

Si la technologie actuelle pour le gaz dOZclairage et la
poudre Ruorescente emploie encore du mercure, les
quantitZs utilisZes ont nettement diminuZ au cours des
dernieres annZes. Le mercure des interrupteurs " bas-
cule peut «tr e recyclZ; en revanche, le mercure et les
autres mZtaux lourds toxiques contenus dans la poudr e
Ruorescente dZposZe sur la paroi interne du verre des
tubes Ruorescents et des ampoules Zconomiques ne
sont gZnZralement pas valorisZs. En efet, la teneur en
mercure de la poudre Buorescente, qui est de 0,2% ~
1%, est trop faible. COest pourquoi la poudre Ruores-
cente rZcupZrZe (environ50t) chaque annZe " partir des
sources lumineuses (env. 1100t) est dZposZe dans des
dZcharges contr™|Zessouterraines sises dans des mi-
nes de sel dZsaffectZes en Allemagne; elle est ainsi du-
rablement isolZe de la biosphere.

Tab. 2 QuantitZs de mercure rZcupZrZes

Quanti}Z;; de mercure Lave-linge: Sourcdsmineuses: CongZlateucsffres:

rZcupZrZes prenant des provenant de rejets gazeux provenant des
interrupteurs " bascule* et de la poudre fluorescente interrupteurs ~ bascule

2006 env. 15kg 60 B 80kg env. 200 kg

2007 env. 30kg 60 B 80kg env. 220kg

* Les chiffres sont approximatifs, car il nOest pas toujours possible de distinguer & mercure des composants

contenant du mercure.



Matieres valorisables: les mZtaux tou

jours en tete

Matieres valorisables:

les mZtaux toujours en tste

La bgure 8 montre le bilan matieres rZsultant du traite-
ment des appareils E+E en Suisse. Ce bilan est reprZ-
sentZ par les fractions entrantes (appareils) et celles
sortantes (matisres) des 34 rZcupZrateurs suisses qui
travaillent pour le compte de SENS et de SWICO.

Les mZtaux constituent toujours la part la plus impor -
tante des fractions sortantes, issues dOappareils E+E
(kg. 8). Mis " part dans les fractions de mZtaux pur es,
on trouve encore des mZtaux dans les mZlanges mZ-
taux-plastiques, dans les appareils dZpolluZs et dans
les c%obles. La part de mZtaux de ces fractions est donc
nettement supZrieure ~ 60% en poids. Une attention
particulier e est mise sur |OdbcacitZ du tri des mZtaux
pour la simple et bonne raison que les prix de vente des
mZtaux ont augmentZ. Les mZlanges mZtaux-plastiques
sont traitZs la plupart du temps ~ IOZtranger. Les quanti-
tZs traitZes au cours des annZes 2005 et 2006 ont ZtZ
nettement plus importantes, en valeur relative comme

en valeur absolue, qu®au cours de IO0annZe 2007. La frac-

tion de matisres plastiques augmente, rZduisant consi-
dZrablement la part des mZlanges mZtaux-plastiques.
Si IOon se reporte * deux ou trois ans en arrisre, on ob-
servait que 90% des 10 000t de matieres plastiques
Ztaient encore incinZrZes dans les usines dOincinZration
des ordures mZnageres (UIOM) suisses. En 2007, la si-
tuation a changZ: la moitiZ des matier es plastiques a pu
«tre revalorisZe, dont une partie en Suisse. Cette ten-
dance est rZjouissante sur le plan Zcologique. Par
contre, la rZcupZration de ces matisres a des limites,
car les plastiques anciens contiennent encor e des subs-
tances interdites aujourdOhui, telles que du cadmium ou
du brome, un adjuvant qui rend le plastigue moins in-
Rammable. Ces prochaines annZes, un projet spZcial,
menZ conjointement par SENS et SWICO, permettra de
faire toute la lumisre sur cette situation; en particulier, il
sOagira dOexaminer les possibilitZs rZelles de valorisa-
tion des matisres plastiques "~ |IQavenir.

Fig. 8 Bilan matieres des appareils E+E traitZs en Suisse en 2007
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6% Fraction dOappareils provenant de ties
3% Appareils non soumis ~ IOOREA
1% Sources lumineuses

accumulateurs, condensateurs,
huiles usagZes, CFC, poudre
RBuorescente des luminaires
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PCB et autres polluants dans

les condensateurs

Cela fait 25 ans que les PCB sont interdits en Suisse dans
les condensateurs. Des lors, on entend s ouvent |Qagu-
ment quOil nOest plus nZcessaide dZmonter les conden-
sateurs, puisque les vieux appareils polluZs sont depuis
longtemps hors circuit.

Cependant, les systemes suisses et la dir ective DEEE
(dZchets dOZquipements Zlectriques et Zletroniques) de
IOUnion europZenne (UE) mscrivent de sZparer les
condensateurs contenant des PCB, et ceux contenant
des Zlectrolytes, qui sont fabriquZs " partir de matieres
pouvant str e nZfastes pour IOenvisnnement. DZbut 2006,
le TK-SENS a lancZ un projet destinZ ~ clariber la question
des polluants contenus dans les condensate urs des an-
ciens appareils. Un Zchantillon de 1500kg de condensa-
teurs provenant dOappaeils de dix catZgories a ZtZ consti-
tuZ pardes prZlevements alZatoires danstreize entreprises.
Cette quantitZ reprZsente un taux de 0,7~ 0,8% de |IOen-
semble des condensateurs dZmontZs en Suisse, Soit
200t par an. Ces Zchantillons ont ZtZ prZparZs et analy-
sZs dans des laboratoires spZcialisZs, atn dOy dZtecter
des PCB, des substituts connus de PCB ou de s Zlectro-
lytes. LOZtude monte que la somme des fractions de PCB
en provenance des appareils hors dOusageest de |Oodre
de 2 ~ 3t par an. L Oamplitude des fouchettes de valeurs
tient au fait que la prZparation des Zchantillons et IQidenti-
bcation des PCB sont des opZrations comp lexes avec

une grande marge dOincertitude;en effet, les PCB sont
une famille de substances comprenant plus de 200 mem-
bres diffZrents. La plus grande part de PCB dZcouverts
provient des blocs dOalimenation et des rZgulateurs de
puissance des tubes Ruorescents; aujourdOhuiune gran-
de partie de ces comp osants reste encore probablement
mZlangZe " la ferraille. Les gros ZlectromZnagers contri-
buent, eux aussi, " la pollution aux PCB. Toutes les autres
catZgories dOappaeils sont pratiquement dZpourvues de
condensateurs contenant des PCB. Si on la compare aux
600t de PCB utilisZs dans les grands condensateurs en
Suisse entre 1975 et 1984, la quantitZ estimZe de 2~ 3 t
est relativement faible. Quant aux PCB dans les petits
condensateurs, les donnZes sOy rapportant sont tfs lacu-
naires et peu bables. MalgrZ la faible quantitZ estimZe de
PCB dans les dZchets dOappaeils E+E, il serait intolZrable
que ces PCB se perdent sous forme dOZmissions difuses.
Par ailleurs, |0Ztude a permisle dZtecter un grand nombre
de substances nuisibles telles que des substituts de PCB
ou des Zlectrolytes. COest la raison pour laquelle legpres-
criptions sur le dZmontage et le traitement des condens a-
teurs sont maintenues pour toutes les catZgori es dOappa-
reils. LOZtude ci-dessus sera econduite en 2010; la
prioritZ sera alors accordZe " la quantibcation des substi-
tuts de PCB et des Zlectrolytes.

Tab. 3 Teneur en PCB dans les condensateurs extraits des appareils E+E en Suisse en 2006

(fourchette calculZe par extrapolation)

CatZgories dOappareils

Fractions de PCB

Gros ZlectromZnagers

env. 90 b 1020

Petits ZlectromZnagers env. 20

Tubes RBuorescents env. 330 b 3330
App. de rZfrigZration 0

Informatique et Zlectronique de loisirs env. 40 b 60

Total

env. 500 B 4400
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Les contr™|es dOentreprises:

plus nZcessaires que jamais

La Fondation SENS est tenue contractuellement de
contr™lerles prestations des rZcupZrateurs. Il sOagit du
mandat que lui ont donnZ les fabricants, les importa-
teurs, les gros distributeurs ainsi que les grands maga-
sins spZcialisZs des branches concernZes; elle agit
aussi au nom des consommateurs. En effet, ces der-
niers payant indirectement ces prestations, ils attendent
en retour que la rZcupZration et le traitement des appa-
reils se fassent dans le respect de IOenvionnement.
LOativitZ de contr ™le Gure donc au ciur des activitZs
de SENS. Le contr™le pZriodique concene les 27 rZcu-
pZrateurs dOappaeils E+E et les 7 ZcupZrateurs de
sources lumineuses qui touchent de SENS une rZtribu-
tion pour leur travail. Le TK-SENS doit pouvoir garantir
que toutes ces entreprises travaillent selon des stan-
dards dZpnis, et quQelles appliquent toutes, dans leur
pratique, les memes criteres et le meme principe de
proportionnalitZ. Le tableau 4 rZsume les activitZs du
TK-SENS au cours de IOannZe 2007.

LOogane de contr™le nOa dZcouvert quOune seule entor
se grave aux exigences relatives " la qualitZ de la rZcu-
pZration. La licence de cette entreprise a ZtZ retirZe
provisoirement en 2007, puis dZbnitivement. Il faut ce-
pendant signaler quOen 2007, les auditeurs ont encoe
constatZ de nombreuses lacunes en matiere de justib-
catifs et de documentation des opZrations. Ainsi, mal-
grZ les efforts considZrables des auditeurs, certaines
entreprises prZsentaient encore des comptabilitZs ma-
tieres imprZcises. Il faut aussi signaler la difbcultZ de
nombreuses entreprises ~ entr eprendre dans les dZlais
impartis les corrections demandZes par les auditeurs; il
est souvent nZcessaire que ces derniers distribuent de

nombreux avertissements avant que les entreprises
sOexZcutent. Les auditeurs constatent avec amertume
que les entreprises vraiment bien organisZes restent
IGexception. COest la raison pour laquelle SENS a dZcidZ
de rZcompenser les entreprises de rZcupZration mode-
les dans le cadre dOun programme dQincitation (prix ou
rZmunZrations); elle espere ainsi Zliminer les dZfauts du
systeme par des mesures incitatives positives.

De meme, IOactivitZ de contr™le doit en permanence te
amZliorZe, en particulier mieux harmonisZe et mieux
coordonnZe. A cet effet, cing journZes entisr es de tra-
vail ont ZtZ organisZes ~ nouveau, impliquant |Oensem-
ble des auditeurs. Dans les cantons de Zurich et dOAf
govie, les contr™les obdiels ont ZtZ dZIZguZs ~ SENS et
" SWICO. Il a donc fallu pr Zparer le travail pour 2008 et
actualiser les modeles de proces-verbaux pour le
contr™ledes entreprises. Les autoritZs cantonales sou-
haitaient, en effet, standardiser davantage la manisre de
rZdiger ces proces-verbaux.

Parmi les activitZs centrales du TK-SENS en 2007 bgure
la mise au point de normes techniques. DOune part, |IOen-
semble des documents techniques contenus dans les
contrats ont ZtZ remis " jour, y compris les directives et
instructions. LOensemble des regles et des dispositions
contractuelles a ZtZ structurZ dOune manisre plus logi-
que; celles-ci sont Zgalement plus synthZtiques et plus
lisibles. En outre, la fonction de rZcupZrateur a ZtZ dZp
nie de maniere plus prZcise; il sOensuit qud™ IOavenir
seuls seront encore reconnus comme rZcupZrateurs of-
bdiels ceux dOente eux qui assumeront la plus grande
partie des prestations liZes "~ la rZcupZration. Le nou-
veau corpus de dispositions contractuelles est entrZ en
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vigueur au dZbut 2008. De plus, des jalons importants
ont ZtZ posZs dans les domaines spZcialisZs suivants:
au niveau europZen, les standards relatifs aux appareils
frigoribques ont ZtZ harmonisZs avec |Oaccad des asso-
ciations concernZes et des rZcupZrateurs; par ailleurs,
les Ztudes portant sur les teneurs en polluants des
condensateurs et celles sur les tests du traitement de
lots de marchandises ont ZtZ bouclZes.

De nouvelles prioritZs ont ZtZ BxZes pour un proche
avenir: premisrement, une Ztude sera menZe sur les Rx
de mercure issus du traitement des sources lumineu-
ses. Deuxismement, une nouvelle banque de donnZes
sZre et conviviale va stre cr ZZe pour permettre aux rZ-
cupZrateurs, des 2008, de saisir et exploiter eux-me-
mes les donnZes sur la comptabilitZ matier es de leur
entreprise. Dans le cadre du projet dOactualisation du
systsme SENS en 2008, la comptabilitZ matisres des
entreprises sOest effectivement rZvZIZe stre un instru-
ment de surveillance tres important. T roisismement, la
problZmatique du recyclage des plastiques fera IOobjet
dOun important projet. En efet, |Qutilisation dOadjuvants
Ztant interdite ou limitZe, il devient intZressant dOexplo-
rer les potentialitZs de la valorisation des matieres plas-
tiques.

En 2007, le travail de relations publiques (prZsentation
des activitZs du TK-SENS en Suisse et dans le contexte
europZen au grand public ou ~ des institu tions) ne fai-
sait pas partie des prioritZs. Aussi se limitait-il ~ des
prises de position sur les dif fZrents rZsultats de travaux
relatifs au recyclage des appareils frigoriPques en Suis-
se et en Allemagne. Au centre des activitZs du TK-SENS
bguraient ses travaux au sein de SENS. A cet effet, un
sZminaire de formation continue de deux jo urs a ZtZ or
ganisZ " IQattention des auditeurs. A cette occasion, ils
ont pu partager leurs expZriences, mais surtout di scuter
abondamment de la problZmatique des contr ™les dOen-
treprises et de la manisre de rZdiger les proces-verbaux
de contr™le. Enh, SENS a pu faire bZnZkcier de son
expZrience les groupes de travail du WEEE Foum. Elle
a pu, entre autres, diriger les travaux ayant conduit ~
soumettre une demande de subventionnement au fonds
europZen Life+. Le projet vise ~ simplib er les standards
et les contr™les dans le cadre de la ZcupZration des
DEEE. La duiZe prZvue du projet est de quatre ans; il
reprZsente pour SENS un nouveau dZpb Les instances
de direction du fonds Life+ dZcideront en 200 8 si elles
veulent soutenir ce projet.




Tab. 4 ActivitZs de |IQorgane de cont™le TK-SENS en 2007

Contr™les,¥ 27 contr™les chez les rZcupZrateurs dOappareils E+E et contr™les ponctuels dans des ateliers de dZmontage

coordination et 5 onrmies chez les rZcupZrateurs dOappareils frigoribques

harmonisation - 5 .
5 contr™les chez les rZcupZrateurs de sources lumineuses

¥ Discussions sur des questions et problemes rencontrZs lors de contr™les et partage des expZriences

¥ PrZparation de la t%che de contr™le dZIZguZe ~ SENS et ~ SWICO par les cantons de Zurich et dDArgovie,
mise au point des questions relatives aux contr™les et aux processus techniques

¥ Remaniement et mise ~ jour des modsles de proces-verbaux de contr™|e datant de 2003

¥ Actualisation de IOensemble des documents contractuels, de toutes les annexes techniques, y compris des

directives et instructions, en prZvision de la mise " jour du systeme SENS en 2008

Normes techniques¥ Cl™ture des travaux et publication des standards europZens pour le traitement des appareils frigoribques, sous la
direction de SENS: CElectronic waste collection and recovery schemes, producers and recyclers present
treatment standard for cooling appliances containing CFC, HCFC and HFCE (plans de collecte et de rZcupZration
des appareils E+E, standards de traitement des fabricants et des rZcupZrateurs concernant les appareils
frigoribques contenant des CFC, HCFC et HFC)

¥ RZdaction du rapport Pnal CPCB dans les petits condensateurs des appareils Zlectriques ou ZlectroniquesE,
publication en prZparation
¥ Exploitation dZbnitive des rZsultats de tests de traitement des lots de marchandises (Cessais batchE) des annZes
2005 et 2006, sous la forme dOun rapport bnal ~ usage interne
DZfis " venir ¥ DZveloppement dOune nouvelle banque de donnZes permettant la saisie des Rux de matieres des entreprises

pour augmenter la babilitZ des donnZes et amZliorer IOexploitation des rZsultats

¥ Publication dOune Ztude CProgrammes de prZlsvement dOZchantillons et dOanalyses pour le contr™le de la qualitZ
du recyclage des sources lumineusesE, pour dZtecter les Bux de mercure dans les diffZrentes technologies

¥ Publication dOune Ztude CPossibilitZs et limites du recyclage des matieres plastiques issues du traitement des
appareils Zlectriques ou ZlectroniquesE, des analyses de mZtaux lourds et retardateurs de Rammes

Publications ¥ Prise de position de SENS sur les rZsultats publiZs par la Deutsche Umwelthilfe (service dOasistance allemande sur
les questions dOenvironnement) en paticulier concernant le recyclage des appareils frigoribques en Allemagne

Formation ¥ SZminaire de deux jours " IQintention des auditeurs, organisZ conjointement par SENS, SWICO et des auditeurs
continue interne  4e IOEMPA

WEEE Forum¥ Collaboration aux groupes de travail CRepToolE, CRZsultats des essais BatchE et CStandards pour les rZfrigZra-
teursE, Zlaboration du projet de recherche CLabel of Excellence for e-Waste Processing CompaniesE (label
dbexcellence pour les entreprises de traitement des dZchets Zlectroniques) et envoi de ce projet " IDUE, au nom
du WEEE Forum, pour IOobtention de subventions du fonds Life+
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